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Chers frères et sœurs dans le Christ,

Au début de cette Sainte Semaine, Jésus nous a invités à sortir de la foule, à ne
pas rester dans ces groupes qui se dirigent selon leurs émotions superficielles – des
foules  qui  tantôt  L’acclament,  tantôt  réclament  Sa  mort.  Jésus  nous  interpelle
personnellement, nous invite à prendre du recul par rapport à ces mouvements de
masse.

Au soir de la Cène, Il nous montre à quel niveau nous pouvons vraiment Le
rencontrer. C’est dans le cadre intime d’un repas fraternel qu’Il révèle Son Amour. Le
groupe des Douze Apôtres, Ses amis réunis pour le repas, devient Sa petite famille
unie par l’amour : la table commune donne corps à cet esprit de famille. Dans ce
cadre, une intimité est possible, où les cœurs s’ouvrent au partage.

Jésus  donne l’exemple  du service,  par  lequel  Il  manifeste  concrètement  Son
amour.  Il  a  souvent  parlé  aux foules  de la  loi  d’amour :  dans le  petit  cercle  des
disciples, Il la met maintenant en application et Se montre le serviteur de chacun. Au
cours du repas, Il livre à Ses amis l’Eucharistie, Sa Vie tout entière donnée sous les
signes du pain et du vin. Un don sans condition, à ceux qui ont été appelés et qui ont
désiré faire partie de ce cercle d’amis, de cette famille. Un don qui peut être trahi et
bafoué ;  Jésus  en  avait  bien  conscience,  et  l’évangéliste  saint  Jean  a  bien  décrit
l’effroi et le trouble profond de Jésus lorsqu’Il annonçait la trahison de Judas – la
liturgie nous l’a fait entendre dans la Messe de mardi. Jésus est fidèle dans Son Don,
même quand Il sait qu’il n’y aura pas de retour.

En cette Eucharistie solennelle, demandons au Christ de nous faire comprendre
quelle immense grâce Il nous fait de nous compter dans ce cercle de Ses amis, dans
Sa famille.  Nous ne sommes pas ici une foule anonyme, mais une assemblée, Sa
famille rassemblée, où chacun de nous a été appelé par Son nom, au jour de son
baptême.  Remercions-Le  pour  cette  immense  grâce  de  pouvoir  être  unis  à  Son
Sacrifice  qui  nous  sauve.  Et  demandons-Lui  de  nous  éclairer  sur  notre  grande
responsabilité à Son égard, à l’égard de l’Eglise, de ressentir l’horreur de nos péchés,
qui Le blessent, qui blessent notre famille – comme le péché de Judas a blessé le
groupe des Douze –, pour oser nous convertir un peu davantage. L’amitié avec Jésus
est inséparable de l’humilité, par laquelle nous reconnaissons qu’il y a toujours un
Judas qui sommeille en nous, ne le nions pas.

Accueillons en ce soir le témoignage de l’amour ultime. Qu’il ravive en nous le
désir de lui correspondre, de devenir nous-mêmes des serviteurs humbles et aimants,
jusqu’à la Croix. « Il est grand, le mystère de la foi ! » Le Chemin de l’Eucharistie de
Jésus passe par la Croix, c’est la loi du service, c’est la loi de l’Amour – c’est le seul
chemin qui mène à la vraie joie, cette joie que le monde ne connaît pas, et que nul ne
pourra nous ravir. AMEN.
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